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2 DECEMBRE                               2 Chroniques 20:1-13 

Nous ne savons que faire, mais nos yeux sont sur toi 

Lorsque Juda dut faire face à une invasion, Josaphat réagit d’une toute autre 

manière que son père. Asa avait cherché de l’aide auprès des Syriens (16:1-

5) mais Josaphat rechercha le Seigneur. Une grande armée composée de 

Moabites, d’Ammonites et d’Edomites (des monts de Séir) s’était 

rassemblée à Hatsatsôn-Tamar, prête à envahir Juda (1-3, 22). Josaphat 

était dans la crainte, mais il décida de consulter l’Eternel. Il proclama un 

jeûne pour tout Juda (1-4). Il pria au nom de toute l’assemblée en 

exprimant sa confiance en Dieu : 

• Il proclama la souveraineté du Dieu tout-puissant (6). 

• Il rappela comment Dieu avait choisi Israël et chassé les Cananéens 

(7). 

• Il fit appel à la promesse donnée par Dieu d’écouter et de délivrer son 

peuple lorsqu’il crierait à lui dans le temple (9). 

• Il confessa la faiblesse de Juda face à cette grande armée : Car nous 

sommes sans force devant cette multitude nombreuse qui s’avance 

contre nous, et nous ne savons que faire (12). 

• Il exprima sa confiance en Dieu : mais nos yeux sont sur toi (12). 

Des familles entières s’étaient rassemblées pour rechercher l’Eternel (13). 

Nous ne devrions pas exclure les enfants du culte et les encourager à 

assister aux réunions de prière. Le fait de voir Dieu agir et répondre aux 

prières pourra toucher ces jeunes cœurs ; 

ils comprendront que nous servons un Dieu 

vivant qui entend et répond aux besoins. 

Etes-vous troublés et dans la crainte ? Est-

ce que l’anxiété vous submerge au point 

que vous ne savez plus que faire ? 

Appliquez-vous à rechercher l’Eternel et 

tournez les yeux vers le Seigneur Jésus 

(cf. Hébreux 12:1-2). Il n’a pas 

abandonné Josaphat et il ne vous 

abandonnera pas. A lui seul toute la 

gloire ! 

Les notes du 1er décembre sont avec le 

mois de novembre                     

 



3 DECEMBRE                                         2 Chroniques 20:14-30 

Tenez-vous là, et vous verrez le salut de l’Eternel en votre faveur 

Le Saint-Esprit vint sur Yahaziel, qui était Lévite, afin d’encourager 

Josaphat et le peuple et de donner des instructions concernant la bataille : 

Soyez sans crainte et sans effroi devant cette multitude nombreuse, car ce 

n’est pas votre combat, mais celui de Dieu … Vous n’aurez pas à y 

combattre : présentez-vous, tenez-vous là, et vous verrez le salut de 

l’Eternel en votre faveur (15, 17). Ces paroles font écho à celles que Dieu 

avait adressées aux Israélites lorsqu’ils étaient poursuivis par la puissante 

armée des Egyptiens (Exode 14:13-14). Certaines personnes se servent de 

ces versets pour justifier une vision passive de la bataille des croyants. Ils 

prétendent que nous devons « baisser les bras et laisser Dieu agir » à notre 

place dans nos luttes contre la tentation et contre les attaques de Satan. La 

Bible ne nous donne pas un tel enseignement. Nous luttons contre les forces 

du mal et nous devons nous revêtir de toutes les armes de Dieu afin gagner 

dans la guerre spirituelle (Ephésiens 6:10-18). Le Seigneur est notre aide, il 

est avec nous et il nous fortifie dans nos luttes, mais nous devons 

combattre ! (1 Timothée 6:12; 2 Timothée 2:3-4).  

A l’écoute de ces merveilleuses promesses, Josaphat et le peuple se 

prosternèrent pour adorer et des Lévites se tinrent debout pour louer Dieu 

(18-19). Le jour suivant, les gens du peuple se levèrent tôt et Josaphat les 

pressa de se préparer à rencontrer l’ennemi. Ils étaient conduits par des 

chantres qui louaient Dieu pour sa bienveillance sans limite (20-21). 

Lorsqu’ils se mirent à chanter, le Seigneur mit la confusion parmi leurs 

ennemis qui commencèrent à se battre les uns contre les autres. Il ne resta 

plus à Josaphat qu’à demander au peuple de rassembler le butin, ce qui dura 

trois jours. Ils bénirent l’Eternel dans la vallée de Beraka (ce qui signifie 

« vallée de la bénédiction »). Ils revinrent à Jérusalem dans la joie et la 

crainte de Dieu s’empara des autres nations (22-30). 

Est-ce que vous vous trouvez face à l’épreuve ou le combat ? Le chrétien 

n’est pas seul, il n’est pas sans soutien. Ne cherchez pas à lutter avec vos 

propres forces. Le Seigneur est avec vous et il ne vous abandonnera pas ! 

Faites-lui confiance et vous verrez que la vallée de l’épreuve se 

changera en vallée de bénédiction ! 

 

 



4 DECEMBRE                                            2 Chroniques 20:31-37 

Les hauts lieux ne disparurent pas 

Le règne de Josaphat est décrit dans les derniers versets de ce chapitre. Ce 

fut un bon règne, mais miné par certaines fautes : 

• Les hauts lieux ne disparurent pas (33). Les hauts lieux associés à 

l’adoration des idoles avaient été supprimés (17:6), mais ce verset 

semble indiquer que quelques autels avaient échappé à l’épuration qui 

avait eu lieu auparavant. Ils n’avaient pas été supprimés parce que le 

peuple n’avait pas encore le cœur fermement attaché au Dieu de ses 

pères. Andrew Stewart écrit : « Josaphat découvrit ce que bien 

d’autres ont expérimenté : il est possible et bénéfique de supprimer 

des comportements pécheurs par l’instruction et par la législation, 

cependant ces moyens ne peuvent pas changer le cœur. Les 

interventions de Josaphat avaient éliminé une partie des hauts lieux, 

mais elles n’avaient pas ôté l’idolâtrie présente dans le cœur des gens 

du peuple. » (A House of prayer: The Message of 2 Chronicles, 

Welwyn Commentary, Evangelical Press). 

• Josaphat avait permis à son fils d’épouser la fille d’Achab et il 

maintint des liens étroits avec cette dynastie corrompue. Il n’avait pas 

tiré la leçon du compromis honteux qui l’avait conduit à se joindre à 

Achab dans une expédition militaire vouée à l’échec (chapitre 18). Le 

Seigneur envoya Eliézer prophétiser contre lui lorsqu’il s’associa avec 

Ahazia (le fils d’Achab) pour construire une flotte marchande. 

Josaphat rêvait peut-être de retrouver la prospérité du temps de 

Salomon dont le commerce maritime avait largement enrichi Israël 

(8:17-18; 9:21-22). Le Seigneur avertit Josaphat qu’il allait détruire 

son œuvre. Les navires furent brisés et le projet échoua (35-37). 

Le témoignage de nombreux chrétiens a été terni parce qu’ils n’avaient 

pas lutté contre certains aspects de leur comportement qui déshonorait 

Dieu. Examinons notre propre cœur et soyons reconnaissants pour les amis 

qui ont le courage de mettre le doigt sur ces choses afin de nous venir en 

aide. 

 

 

 

 



5 DECEMBRE                               2 Chroniques 21:1-20 

Il avait pour femme une fille d’Achab 

Le fils de Josaphat, Yoram, était un homme mauvais qui régna sur Juda 

pendant huit années. Après avoir accédé au trône, il tua tous ses frères et il 

encouragea Juda à l’idolâtrie (4, 11). La dynastie de David méritait d’être 

rejetée à cause de cet homme pervers, mais Dieu avait établi une alliance 

avec David selon laquelle ses descendants régneraient sur son peuple pour 

toujours (Le Seigneur Jésus, dans son humanité, est un descendant de 

David). Personne ne peut défier Dieu et échapper à son jugement ! Les 

Edomites puis Libna se révoltèrent contre la suprématie de Juda, et Yoram 

fut malmené par les nations voisines (7-11, 16). 

Au temps du règne de Yoram, Elie avait déjà été enlevé au ciel, et cette 

lettre (12) avait certainement été écrite, sous l’inspiration divine, avant son 

départ. Nous ne savons pas qui apporta la lettre, mais son message 

annonçait un jugement terrible au méchant roi (12-15). Plus tard, le 

Seigneur le frappa d’une maladie incurable (selon la prophétie) qui entraîna 

la mort après d’horribles souffrances, mais on ne le pleura pas (14, 18-20). 

Yoram avait pour femme une fille d’Achab (6). Sa vie fut gâchée par 

Athalie qui eut sur lui une influence bien plus grande que son propre père 

Josaphat. Nous avons déjà souligné qu’il n’aurait pas rencontré Athalie si 

son père ne s’était pas sottement lié d’amitié avec Achab (voir les notes sur 

2 Chroniques 18:1-7 du 27 octobre). Je voudrais m’adresser à ceux de 

mes lecteurs qui sont encore célibataires. Ne vous aventurez pas dans le 

choix d’un partenaire pour le mariage sans réflexion et prière. Des 

chrétiens qui semblaient désireux de servir le Seigneur sont tombés dans 

l’apathie spirituelle et la mondanité après avoir épousé un non croyant. Le 

diable veut vous attirer loin de Dieu. Soyez prêts, avec l’aide du Seigneur, à 

résister à ses séductions ! 

 

 

 

 

 

 

 



6 DECEMBRE         2 Chroniques 22:1-12 

Par la volonté de Dieu, ce fut pour sa ruine qu’Ahazia … 

Ahazia avait vingt-deux ans lorsqu’il devint roi de Juda (les érudits 

soulignent que le verset 2 contient une erreur de copie ; voir 2 Rois 8:26). Il 

est nommé Yoahaz au chapitre précédent (21:17; ce qui est une forme 

différente du même nom ; Yoahaz = Jah + Ahaz ; Ahazia = Ahaz + Jah). 

Les deux noms signifient « L’Eternel a saisi ». Il était le fils cadet de 

Yoram et il lui succéda au trône parce que ses frères aînés avaient tous été 

tués par les envahisseurs philistins et arabes (21:16-17). 

Ahazia fut un mauvais roi car sa mère lui donnait des conseils pour faire le 

mal et les gens de la maison d’Achab furent après la mort de son père des 

conseillers pour sa perte (3-4). Sa mère, Athalie, tenait manifestement les 

rênes du pouvoir. Les mauvais conseils qu’il reçut le conduisirent à sa perte 

(4). 

Le Seigneur n’ignore pas la méchanceté des hommes ! Il oignit Jéhu 

pour détruire les derniers descendants d’Achab et Jéhu accomplit cette 

tâche avec zèle (voir 2 Rois chapitres 9 et 10). Yoram, roi d’Israël avait été 

blessé dans une bataille contre les Syriens. Ahazia lui rendit visite pendant 

sa convalescence à Jizréel et par la volonté de Dieu, ce fut pour sa ruine 

qu’Ahazia se rendit auprès de Yoram (7). Jéhu arriva à Jizréel où il 

assassina Yoram ; puis il poursuivit et tua Ahazia (cf. 2 Rois 9:14-29). 

Lorsqu’elle apprit la nouvelle de la mort de son fils, Athalie s’empara du 

trône après en avoir massacré tous les héritiers à l’exception du jeune Joas. 

Le Seigneur se servit de sa tante, Yehochabeath, pour le sauver et le cacher 

pendant six années dans la maison de Dieu (10-12). 

Satan s’est opposé à Dieu depuis le commencement et Athalie était l’une de 

ses servantes dévouées. Dieu avait prévu et annoncé que son Messie (son 

Oint) serait issu de la descendance de David (2 Samuel 7:16; Actes 2:29-

30), c’est pourquoi Jésus est parfois appelé le Fils de David (Matthieu 21:9). 

Si Athalie avait réussi dans sa tentative de supprimer tous les descendants 

de la lignée royale, le projet de Dieu aurait été anéanti et sa promesse vaine, 

mais une telle chose est impossible (Psaume 33:11; Esaïe 14:24, 27). 

 

 

 

 



7 DECEMBRE                               2 Chroniques 23:1-21 

Une alliance aux termes de laquelle ils devaient être le peuple de 

l’Eternel 

Yoram avait instauré l’adoration de Baal en Juda et ses fils avaient 

désacralisé le temple (21:11; 24:7). Le mauvais règne d’Athalie fut marqué 

par l’accroissement des ténèbres spirituelles dans le pays, mais il y avait un 

reste de fidèles qui aimaient et honoraient l’Eternel. L’un d’entre eux était 

le sacrificateur Yehoyada que Dieu utilisa pour apporter une réforme 

spirituelle en Juda. Il risqua sa vie en cachant le jeune prince dans la 

maison de l’Eternel et en enrôlant une armée pour renverser Athalie (1-2). 

Il forma avec beaucoup de soin des plans pour la protection de Joas et le 

couronnement du jeune roi (3-11). 

Lorsqu’Athalie entendit le bruit des réjouissances, elle vint au temple et 

trouva le peuple en train d’acclamer Joas comme leur roi. La méchante 

reine s’écria : Conspiration ! Conspiration ! avant d’être exécutée (14-15), 

mais elle était elle-même coupable de conspiration, de fraude et 

d’assassinats en série. Alors que tout semblait perdu, Dieu permit que Joas 

demeure en sécurité. Ne perdons jamais courage, même lorsque Satan 

semble avoir le dernier mot. Le Seigneur contrôle toujours toutes 

choses ! 

Yehoyada ne perdit pas de temps, après la mort d’Athalie, pour extirper le 

culte de Baal du pays (17). Il conclut entre lui, tout le peuple et le roi une 

alliance aux termes de laquelle ils devaient être le peuple de l’Eternel (16). 

C’était un engagement à suivre Dieu et à lui obéir. Chaque chrétien a été 

introduit dans une alliance avec Dieu par le sang du Seigneur Jésus-Christ 

(Luc 22:19; Hébreux 8:6-13). Nous ne nous appartenons pas à nous-mêmes, 

mais nous avons été rachetés à grand prix, de sorte que nous devons 

chercher à glorifier Dieu par notre vie (1 Corinthiens 6:19-20). 

Lorsque nous devenons membres d’une église, nous nous identifions au 

corps de Christ dans cette église locale. Le Nouveau Testament enseigne 

que tout croyant doit s’engager dans une assemblée afin de recevoir les 

soins pastoraux et un enseignement fidèle de la parole de Dieu (Actes 2:41-

47; Hébreux 13:7, 17). Il n’est pas suffisant d’être présents au culte, il y 

a une tâche à accomplir. Exercez-vous fidèlement, dans l’église, les 

dons que Dieu vous a accordés ? 

 



8 DECEMBRE              2 Chroniques 24:1-14 

Joas eut à cœur de rénover la maison de l’Eternel 

Yehoyada exerça une sainte influence sur Joas qui, plus tard, eut à cœur de 

rénover la maison de l’Eternel (1-4). L’influence d’un seul homme eut un 

grand impact spirituel sur la vie de la nation ! L’histoire de l’église nous 

donne des exemples similaires. Dieu utilisa des hommes tels qu’Athanase, 

Luther et Calvin pour changer le cours de l’histoire. Qui sait ce que Dieu 

désire accomplir au travers de vous si vous le suivez fidèlement ? 

Joas vouait certainement au temple une affection particulière. C’est là qu’il 

avait été caché loin de la cruelle reine Athalie qui, de son côté, l’avait 

désacralisé et négligé. Il rassembla les sacrificateurs et les Lévites et leur 

donna l’ordre de rassembler des offrandes pour la réparation du temple. Il 

pensait peut-être à la taxe d’un demi-sicle qui était prélevée pour tout 

homme âgé de plus de vingt ans (Exode 30:11-16). Cette taxe était payée 

annuellement pour l’entretien du tabernacle puis du temple. Joas dit : 

Mettez de l’empressement dans cette affaire. Mais les Lévites ne 

s’empressèrent pas (5). La vingt-troisième année de son règne, l’argent 

rassemblé pour la réparation du temple n’avait pas encore été utilisé (2 Rois 

12:7). Joas fit venir Yehoyada qui était le souverain sacrificateur et lui 

demanda pourquoi on avait tant tardé. Après que le peuple eût donné 

joyeusement et généreusement, les travaux commencèrent et le temple fut 

bientôt restauré (8-14). 

Est-ce qu’il se trouve un travail que vous pourriez assumer mais qui n’est 

pas accompli ? Avez-vous promis au Seigneur d’accomplir certaines tâches 

qui demeurent inachevées ? Satan cherche à vous persuader que vous 

avez tout votre temps, mais vous ne pouvez pas être négligents dans 

l’œuvre de Dieu. Levez-vous et agissez ! 

 

Pour toi l’Eternel est une retraite ; 

Il te sert à droite et d’ombre et d’appui ; 

Le soleil ne peut frapper sur ta tête 

Ni la lune à l’heure où le jour a fui. 

 A.Decoppet 

 

 



9 DECEMBRE                                    2 Chroniques 24:15-27 

Le roi Joas n’avait pas gardé le souvenir de la bienveillance … 

Yehoyada jouit d’une longue vie ; il servit Dieu et exerça une bonne 

influence sur la nation jusqu’à la fin. Il contribua à restreindre l’emprise des 

chefs infidèles de Juda (15-16). Après sa mort, ces chefs vinrent trouver le 

roi qui les écouta. Il est évident qu’ils désiraient se soustraire aux lois 

divines. Joas accueillit leurs demandes et bientôt l’adoration des idoles 

reprit son essor (17-18). 

Dieu est miséricordieux et il envoya des prophètes afin d’avertir le peuple 

au sujet de ses mauvaises voies et de le ramener à lui, mais ils ne prêtèrent 

pas l’oreille. Le Saint-Esprit vint alors sur Zacharie, le fils de Yehoyada, 

qui les supplia de considérer leurs voies. Les gens du peuple conspirèrent 

contre lui et, sur l’ordre de Joas, ils le lapidèrent dans le parvis du temple 

(19-21). Joas avait été caché dans le temple pour sauver sa vie et c’est là 

qu’il avait été couronné par Yehoyada. Maintenant et dans le même lieu, il 

donnait l’ordre d’assassiner le fils de Yehoyada. Le roi Joas n’avait pas 

gardé le souvenir de la bienveillance avec laquelle Yehoyada, père de 

Zacharie, avait agi à son égard : il tua son fils. Les derniers mots 

prononcés par Zacharie avant sa mort furent : Que l’Eternel voie et qu’il 

demande des comptes ! (22). 

Dieu demanda des comptes au roi déloyal ! Peu après cet évènement, les 

Syriens attaquèrent Jérusalem avec un petit détachement de leur armée et 

cependant l’Eternel livra entre leurs mains une armée très considérable 

(24). Les Syriens massacrèrent les mauvais chefs de la cité et Joas fut 

gravement blessé. Le roi fut ensuite assassiné par deux de ses serviteurs 

alors qu’il reposait sur sa couche (25-26). Il récolta le mal qu’il avait 

semé. Personne ne peut mépriser Dieu ou toucher à ses serviteurs et 

échapper au jugement divin ! 

Comment rendez-vous aux autres le bien qu’ils vous ont fait ? Vous 

souvenez-vous de leur bonté ? Remerciez-vous Dieu pour de telles 

personnes ? Démontrez-vous de la reconnaissance en les secourant dans 

leurs besoins ? Soyez bons les uns envers les autres (Ephésiens 4:32). 

 

 

 

 

 



10 DECEMBRE              2 Chroniques 25:1-14 

Mais d’un cœur qui n’était pas sans partage 

On trouve trois ressemblances notables entre le règne d’Amatsia et celui de 

son père, Joas : 

• Tous les deux ont bien commencé, ils se sont montrés zélés pour le 

Seigneur, mais ils s’en éloignèrent ensuite pour adorer les idoles. 

• Ils refusèrent d’écouter les avertissements de prophètes fidèles. 

• Tous deux moururent assassinés après avoir abandonné Dieu. 

Amatsia fit ce qui est droit aux yeux de l’Eternel, mais d’un cœur qui 

n’était pas sans partage (2). Le mot qui est traduit sans partage signifie 

« entier » ; en d’autres termes, il n’obéissait pas de tout son cœur au 

Seigneur. Il suivait Dieu partiellement. Dès qu’il fut installé sur le trône, il 

vengea la mort de son père en faisant exécuter les assassins. Il était courant 

à l’époque de faire mourir non seulement le meurtrier dont on voulait se 

venger, mais aussi ses enfants. La loi de Dieu interdisait une telle pratique 

et, en cela,  Amatsia obéit à Dieu (3-4). 

Il partit ensuite en guerre contre les Edomites et enrôla cent mille 

mercenaires en Israël pour le prix de cent talents d’argent. Un homme de 

Dieu l’avertit qu’une telle action était insensée puisque le Seigneur n’était 

pas avec Israël. Amatsia écouta la parole du Seigneur et renvoya les 

mercenaires à la maison malgré le fait qu’il avait déjà déboursé une petite 

fortune pour les enrôler. Dieu lui accorda une grande victoire sur les 

Edomites, mais c’est alors que les choses se gâtèrent, parce que son cœur 

n’était pas tout entier à l’Eternel. Les troupes israélites qu’il avait 

renvoyées n’étaient pas satisfaites. Les soldats avaient reçu leur salaire, 

mais ils n’avaient pas droit au butin. En guise de réparation, ils pillèrent et 

saccagèrent plusieurs villes de Juda (5-13). 

Amatsia revint en Juda avec les idoles des Edomites. Il aurait dû les 

détruire mais il les installa comme ses propres dieux pour les adorer (14). 

Quel avertissement pour nous ! Si nous ne sommes pas entièrement 

consacrés à Dieu, nous succomberons plus facilement à la tentation et 

tomberons dans le péché. Est-ce que vous suivez Dieu de tout votre 

cœur ? 

 

 



11 DECEMBRE                      2 Chroniques 25:14-28 

Les dieux … ils n’ont pu délivrer leur peuple de ta main ? 

Le Seigneur s’irrita contre le roi infidèle et il envoya un prophète pour le 

reprendre (il s’agissait peut-être de l’homme de Dieu mentionné au verset 

7). Il n’y avait rien à redire à la logique de son reproche : Pourquoi as-tu 

recherché les dieux de ce peuple, alors qu’ils n’ont pu délivrer leur peuple 

de ta main ? (15). Amatsia interrompit le prophète et lui dit de se taire sous 

peine de mort. L’homme prononça un avertissement sévère puisqu’il 

refusait de l’écouter. 

Le succès d’Amatsia sur les Edomites lui monta à la tête ; il prit conseil 

auprès d’hommes infidèles qui lui conseillèrent de défier Israël et de se 

battre contre lui. Le roi d’Israël, voyant l’orgueil insensé d’Amatsia, lui 

envoya un message afin qu’il n’attire pas le malheur sur lui-même. Amatsia 

ne l’écouta pas car Dieu voulait le punir à cause de son infidélité (17-20). Il 

se souvenait peut-être des paroles de l’homme de Dieu qui, dans d’autres 

circonstances, lui avait déclaré que Dieu n’était pas avec Israël (7). 

Cependant, il s’était détourné de Dieu et ne pouvait plus s’attendre à son 

secours. Il fut battu et emmené prisonnier par le roi d’Israël. Jérusalem fut 

pillée et on prit des otages. Quinze années après la mort du roi d’Israël, 

Amatsia fut assassiné (25-28). Il 

s’était tourné vers des idoles 

impuissantes et il en paya le prix. 

Nombreux sont ceux qui n’ont pas 

appris la leçon suivante : c’est une 

folie de rejeter Dieu. On peut faire 

du monde son idole, convoiter les 

biens matériels, mais cela ne nous 

sera d’aucun secours à l’heure de 

l’épreuve ou de la mort. La Bible 

enseigne clairement que la cupidité 

est une idolâtrie (Colossiens 3:5). 

Nous ne pouvons pas aimer le monde 

ou adopter son mode de pensée et en 

même temps aimer Dieu (Romains 

12:2; 1 Jean 2:15-17).   

  



12 DECEMBRE                 2 Chroniques 26:1-15 

Tant qu’il rechercha l’Eternel, Dieu lui donna du succès 

Les cinquante-deux années du règne d’Ozias furent les plus longues de 

l’histoire de Juda. Elles furent aussi les plus prospères depuis la division du 

royaume d’Israël, après la mort de Salomon. Dieu lui accorda le succès 

militaire (6-8) et il construisit des fortifications pour assurer la défense du 

pays (9). Il réorganisa son armée qui devint une force militaire efficace, 

bien équipée et puissante (11-15). Ozias s’intéressait à l’agriculture et il fit 

creuser des puits en grand nombre pour abreuver ses troupeaux et pour 

l’irrigation (10). 

Quel était le secret de la prospérité du roi Ozias ? Tant qu’il rechercha 

l’Eternel, Dieu lui donna du succès (5). Il était influencé par un homme 

fidèle du nom de Zacharie (à ne pas confondre avec l’homme assassiné par 

Joas ni avec le prophète Zacharie dont le livre se trouve presque à la fin de 

l’Ancien Testament). Si vous désirez le succès spirituel et la bénédiction de 

Dieu sur votre vie, vous devez aussi le rechercher. Rechercher Dieu ne se 

limite pas au salut. Rechercher Dieu et le connaître toujours mieux fait 

partie de la marche chrétienne. Cela se produit lorsque nous nous 

disciplinons pour marcher en communion avec le Seigneur dans le culte 

personnel qui inclut la lecture de la Bible et la prière. Nous recherchons 

Dieu lorsque nous allons au culte chaque dimanche afin d’écouter la parole 

de Dieu lue et prêchée. Nous recherchons Dieu lorsque nous nous joignons 

à la réunion de prière de l’église. Nous devrions rechercher Dieu lorsque 

nous avons péché, pour confesser nos fautes et nous repentir. Nous 

devrions aussi rechercher le Seigneur lorsque nous passons par des 

circonstances difficiles et troublantes. 

Quel privilège glorieux et précieux d’être en communion avec le 

Seigneur Jésus-Christ. Mais il n’existe pas de chemin facile vers la 

bénédiction spirituelle ! Nous devons rechercher le Seigneur de tout 

notre cœur et cela implique l’obéissance à sa volonté (4; cf. Psaume 

119:10). Nous ne chercherons pas Dieu à moins d’avoir faim et soif de lui. 

Est-ce que votre âme a soif de Dieu (voir Psaume 42:2-3) ? Il récompense 

ceux qui le cherchent (Hébreux 11:6). Est-ce que vous cherchez Dieu ? 

 

 

 



13 DECEMBRE                                       2 Chroniques 26:16-23 

Mais lorsqu’il eut affermi son pouvoir, son cœur s’enhardit 

Tout comme son père, Ozias succomba au péché d’orgueil. Car il fut 

merveilleusement aidé (par Dieu) jusqu’à ce qu’il ait affermi son pouvoir. 

Mais lorsqu’il eut affermi son pouvoir, son cœur s’enhardit jusqu’à 

entraîner sa perte (15-16). Il usurpa la fonction sacrée des prêtres en 

essayant de brûler de l’encens dans le temple. Les sacrificateurs 

s’opposèrent courageusement à cette intrusion fautive et lui ordonnèrent de 

sortir du temple. Alors que la colère s’emparait du roi, la lèpre éclata sur 

son front. Le fait d’être ainsi frappé par la lèpre était le signe du jugement 

divin (cf. Miriam, Nombres 12:19; Guéhazi, 2 Rois 5:27). Ozias resta 

lépreux jusqu’à sa mort et ne revint jamais au temple. Son fils Yotam régna 

en tant que régent (21) 

Nous avons en Ozias un autre exemple d’un homme qui servit Dieu 

fidèlement pendant des années mais qui l’abandonna vers la fin de sa vie. 

Son désir de brûler de l’encens dans le temple pouvait sembler religieux, 

mais il était motivé par l’orgueil et il savait bien que cet acte était une 

violation de la loi de Dieu. Cet événement contient un avertissement 

sérieux pour nous. C’est quand Ozias devint fort qu’il tomba dans le péché ! 

De nombreux croyants sont tombés alors qu’ils se croyaient forts parce 

qu’ils ne se protégeaient pas contre les ruses du diable. Ils ont ainsi 

donné à Satan l’occasion de les séduire. Ne vous laissez pas tromper par 

les mensonges du diable. Lorsque nous jouons avec la tentation, nous ne 

pouvons plus réfléchir aux conséquences désastreuses du péché. Méditez 

sur ce sujet ! La vie d’Ozias fut brisée par une désobéissance et il ne put pas 

effacer le mal qu’il avait fait. 

Méfions-nous de l’orgueil qui peut se manifester de différentes manières : 

• Nous pouvons nous enorgueillir de nos progrès spirituels, mais où 

serions-nous sans l’aide de Dieu ? 

• Nous pouvons mépriser d’autres chrétiens qui n’ont pas reçu un aussi 

bon enseignement que nous. 

• Nous pouvons entretenir un esprit de rancune et refuser de pardonner 

et de nous réconcilier avec celui qui nous a offensés. 

Que celui qui se glorifie se glorifie dans le Seigneur (1 Corinthiens 1:31). 

 



14 DECEMBRE                            2 Chroniques 27:1-9 

Il affermit ses voies devant l’Eternel, son Dieu 

Yotam fut un bon roi, fidèle à Dieu, mais qui n’incita pas le peuple à plaire 

au Seigneur ; le peuple se corrompait encore (1-2). Sous le règne d’Ozias, 

la prospérité et le sentiment de propre satisfaction avaient sapé l’ardeur 

spirituelle du plus grand nombre. Yotam obtint des succès militaires contre 

les Ammonites et il entama des projets de construction afin de renforcer les 

défenses du pays (3-5). Il négligea, cependant, de prendre des mesures afin 

d’enrayer la corruption et la méchanceté qui affaiblissaient spirituellement 

la nation (2; 2 Rois 15:35). C’est à cette époque qu’Esaïe prophétisa en 

Juda et nous savons, par la vocation qui lui fut adressée par le Seigneur 

l’année de la mort du roi Ozias, qu’il devait prêcher un message de 

jugement à un peuple sourd, sans intérêt spirituel (Esaïe 6:1, 9-11). 

Yotam devint puissant, parce qu’il affermit ses voies devant l’Eternel, son 

Dieu (6). Cela signifie qu’il se disciplina afin de croître dans la sainteté et 

qu’il était bien conscient de la proximité de Dieu. Si nous affermissons nos 

voies devant le Seigneur, nous serons plus vigilants face aux obstacles que 

le diable met sur notre route. Yotam était bien déterminé à ne pas tomber 

dans le même péché que son père et il n’entra pas dans le temple de 

l’Eternel (2). Le jugement infligé par l’Eternel à son père l’avait 

probablement profondément marqué et il savait qu’on ne peut pas jouer 

avec les choses saintes. 

Affermir nos voies devant Dieu signifie aussi régler notre vie selon sa 

parole et chercher à lui plaire dans tout ce que nous faisons. Cela signifie 

que nous nous approcherons de Dieu avant de prendre une décision 

importante. Si nous désirons jouir d’une vie chrétienne équilibrée et 

heureuse, nous devons affermir nos voies devant l’Eternel et cela 

demande des efforts, le renoncement à soi et beaucoup de prières. 

 

 

 

 

 

 

 

 



15 DECEMBRE                        2 Chroniques 28:1-15 

Nous sommes déjà bien coupables 

Le roi qui succéda en Juda, Ahaz, était un homme mauvais qui irrita le 

Seigneur en incitant le peuple à l’adoration des idoles (1-4, 25). Il ne fit pas 

ce qui est droit aux yeux de l’Eternel, comme avait fait David, son père (1). 

Le texte nous renvoie ici à son père (ancêtre), David, qui servait le Seigneur. 

Tout le pays fut bientôt submergé par l’idolâtrie et Juda engagé dans une 

spirale descendante vers le déclin moral et les difficultés. Dieu punit Ahaz 

par le moyen du royaume du Nord et de la Syrie qui lui infligèrent une 

défaite et envahirent le pays. Des milliers parmi les meilleurs soldats de 

Juda furent massacrés et des milliers de femmes et d’enfants furent 

emmenés en captivité à Damas et à Samarie (5-8). 

Dieu est plein de miséricorde ! Le peuple de Juda méritait amplement le 

jugement qu’il lui avait infligé mais l’Eternel n’oubliait pas les promesses 

d’alliance formulées à David. Il envoya Oded pour parler en faveur des 

captifs et les gens d’Israël se montrèrent plus enclins à écouter le prophète 

de Dieu qu’Ahaz. Oded se rendit à Samarie et déclara qu’ils avaient 

massacré le peuple de Juda avec une frénésie qui atteint jusqu’aux cieux. Il 

ajouta que le fait de prendre des esclaves allait aggraver la situation ; ils 

devaient plutôt libérer les prisonniers car la colère de l’Eternel était sur eux 

(9-11). Quelques hommes, parmi les chefs d’Israël, s’adressèrent à leur 

armée : Vous ne ferez pas entrer ici ces captifs ; car c’est pour nous rendre 

coupables envers l’Eternel que vous parlez d’ajouter à nos péchés et à 

notre culpabilité. Nous sommes déjà bien coupables, et la colère ardente 

(de l’Eternel) est sur Israël. Les chefs d’Israël eurent égard aux captifs et 

les reconduisirent dans leur pays (13-15). 

N’oublions jamais que le péché offense le Seigneur et attriste le Saint-

Esprit (Ephésiens 4:30-31). Si vous aimez le Seigneur Jésus et 

comprenez quelle mort atroce il a enduré sur la croix afin de vous 

délivrer du péché, vous ferez tout pour vous tenir éloignés du mal. 

 

 

 

 

 



16 DECEMBRE                             2 Chroniques 28:16-27 

Il continuait à être infidèle à l’Eternel 

Ahaz avait été enseigné dans la foi en Dieu par son père Yotam, il avait 

aussi bénéficié du ministère prophétique d’Esaïe, mais il méprisa ces 

précieux privilèges. A cause de lui, le Seigneur abaissa la nation de Juda. 

Les mots : tout à fait infidèle à l’Eternel (19) et : il continuait à être 

infidèle à l’Eternel (22) résument la vie de cet homme mauvais. Il subit de 

nouvelles invasions de la part des Syriens, des Edomites et des Philistins. 

Pendant qu’il était dans la détresse, il continuait à être infidèle à l’Eternel, 

lui, le roi Ahaz (22). Ce verset est si triste. Ahaz était dans la détresse, mais 

il refusa de chercher Dieu qui seul pouvait le secourir ! 

Lorsque Juda se trouva menacé, Esaïe encouragea Ahaz à se confier dans le 

Seigneur, mais il refusa. Il choisit de s’appuyer sur le roi d’Assyrie et son 

armée, et pour cela, il dépouilla le temple de ses trésors (2 Rois 16:5-9; cf. 

Esaïe 7:1-13). Ahaz profana le temple et offrit des sacrifices aux dieux des 

Syriens, car il pensait : Puisque les dieux des rois de Syrie viennent à leur 

secours, je leur offrirai des sacrifices pour qu’ils viennent à mon secours ! 

Mais ils furent l’occasion de sa chute (23-24). Ce raisonnement était 

vraiment pervers car il savait que ces dieux n’avaient pas été capables de 

délivrer les Syriens de leurs ennemis. Andrew Stewart commente ainsi : 

« La religion était florissante en Juda du temps d’Ahaz. De nouvelles idées, 

de nouveaux dieux et de nouveaux autels se multipliaient. Aux yeux de 

certains, ces innovations étaient signe de progrès. Mais elles étaient en fait 

la marque du déclin spirituel ». (A House of prayer: The Message of 

2 Chronicles). 

Ahaz cherchait une religion qui lui permettrait de vivre dans le péché, une 

religion avec beaucoup de rites mais sans droiture. Aujourd’hui encore, 

nombreux sont ceux qui, comme Ahaz, veulent un dieu bon qui n’exige 

rien d’eux. Un tel dieu n’existe que dans l’imagination ou la fausse 

religion. Le Seigneur exige un engagement total et une vie sainte (Luc 

9:23-25; Hébreux 12:14; 1 Pierre 1:15). Qu’en est-il de vous ? Est-ce que 

votre religion est une façade ou bien est-elle réelle et vivante ? Cherchez- 

vous le Seigneur dans l’épreuve comme dans la joie ? 

 

 

 



17 DECEMBRE         2 Chroniques 29:1-19 

Mettez ce qui est impur hors du lieu-saint 

Ahaz avait été un mauvais roi, mais son fils fut l’un des meilleurs rois de 

Juda (1-2). Ezéchias avait été le témoin des effets désastreux des cultes 

païens dans la vie de son père et il s’attaqua à toute forme d’idolâtrie dans 

le pays (31:1). Dès le début de son règne, il se montra déterminé à réformer 

en profondeur la religion du peuple. Ahaz avait profané le temple qui était 

encombré d’ordures. Il avait condamné les portes de la maison de Dieu 

mais Ezéchias les fit ouvrir et réparer (3; cf. 28:24). 

Le roi réunit les sacrificateurs et les Lévites et leur exposa son plan en vue 

de restaurer le vrai culte dans le temple. Il leur dit : Maintenant, sanctifiez-

vous, sanctifiez la maison de l’Eternel, le Dieu de vos pères, et mettez ce 

qui est impur hors du lieu-saint (5). Il leur rappela que tout cela était 

nécessaire parce que la nation avait abandonné Dieu ; Celui-ci était irrité 

contre le peuple de Juda et de Jérusalem et il avait envoyé sur eux le 

malheur à cause de leur méchanceté (6-9). Le roi leur expliqua combien il 

avait à cœur de conclure une alliance avec l’Eternel (10) ; il s’engagerait, 

avec Juda, à obéir à la loi de Dieu. Il pria les sacrificateurs et les Lévites de 

ne pas négliger cette grande œuvre de réforme parce que Dieu les avait 

choisis pour le servir (11). Ils prirent les paroles d’Ezéchias au sérieux et le 

temple fut purifié de tous ses détritus et sanctifié en seize jours (12-19).  

Nous vivons une époque de grande disette spirituelle et l’église a un 

urgent besoin de réforme. Cette œuvre doit commencer au niveau 

personnel, tout comme ce fut le cas pour Ezéchias qui conclut une 

alliance avec l’Eternel. Notre corps est le temple du Saint-Esprit (1 

Corinthiens 6:19-20) et nous devons nettoyer les ordures qui nous souillent. 

Prenons le temps de chercher le Seigneur et cherchons à vivre dans la 

sainteté. L’église aussi est le temple de Dieu (1 Corinthiens 3:16) ; elle doit 

aussi être purifiée. Rejetons toute forme d’adoration qui tend à plaire aux 

hommes mais qui n’honore pas Dieu ! Rejetons toute pratique non biblique ! 

Adorons Dieu en esprit et en vérité (Jean 4:24). 

 

 

 

 



18 DECEMBRE                      2 Chroniques 29:20-36 

Car l’évènement eut lieu subitement 

Ces versets décrivent le rétablissement du culte, dans le temple, après sa 

purification. On amena les premiers animaux en sacrifice pour le péché 

comme rançon pour le péché du peuple. Ensuite vinrent les holocaustes (27) 

puis les sacrifices de reconnaissance (31). Il y avait un grand nombre 

d’animaux prêts pour l’holocauste mais les sacrificateurs étaient en petit 

nombre, ils ne suffisaient pas à la tâche et reçurent l’aide des Lévites. 

Pourquoi une telle situation ? Car les Lévites avaient eu plus à cœur de se 

sanctifier que les sacrificateurs (34). Est-ce que, dans votre église, l’œuvre 

souffre à cause du manque d’ouvriers ? Est-ce que vous êtes prêts à vous 

séparer de tout péché afin de vous consacrer au service du Seigneur ? 

Ainsi fut rétabli le culte de la maison de l’Eternel (35). Après la 

purification du temple, les sacrifices furent à nouveau offerts selon les 

instructions données à Moïse (voir le livre de Lévitique). Les Lévites 

dirigeaient les chants et les louanges comme Dieu l’avait commandé à 

David et aux prophètes (25). La joie était grande pendant que le peuple 

louait et adorait Dieu (25-30). La vraie joie ne se trouve que lorsque Dieu a 

la place qui lui revient dans notre vie et dans l’église. 

Le chapitre se termine sur un commentaire intéressant : Ezéchias et tout le 

peuple se réjouirent de ce que Dieu avait tout préparé pour le peuple, car 

l’événement eut lieu subitement (36). Qui aurait cru qu’une telle 

transformation pouvait avoir lieu en si peu de temps ? Pourtant Dieu avait 

préparé Ezéchias et d’autres hommes pendant les jours sombres et mauvais 

du règne d’Ahaz ! De plus, la nation bénéficiait du ministère fidèle d’Esaïe. 

Un réveil peut venir soudainement, mais il y a toujours une œuvre de 

préparation ! 

Etes-vous prêts à rechercher l’Eternel de tout votre cœur en vue d’une 

réforme personnelle ? Priez-vous afin que, dans sa grâce, le Seigneur nous 

envoie un réveil ? Vous attendez-vous à l’action de Dieu dans votre vie et 

dans celle de votre église ? 

 

 

 

 

 



19 DECEMBRE                        2 Chroniques 30:1-12 

En Juda aussi la main de Dieu agit 

Lorsqu’ils célébraient la Pâque, les Juifs se souvenaient de la grande 

délivrance opérée par Dieu en leur faveur alors qu’ils étaient esclaves en 

Egypte (Exode 12:1-28). Cette fête ne fut pas observée pendant le règne 

d’Ahaz, mais Ezéchias désirait que le peuple observe à nouveau les fêtes 

selon l’ordre de Dieu. De plus, il voulait que les habitants du royaume du 

Nord qui avaient échappé à la captivité et à la main des Assyriens viennent 

aussi à Jérusalem pour la fête. Il envoya des messagers dans tout Israël et 

Juda pour proclamer que la Pâque serait célébrée à Jérusalem. Dans les 

lettres remises aux messagers qui se rendaient dans le royaume du Nord, 

Ezéchias encourageait le peuple à revenir à l’Eternel et il leur rappelait sa 

grâce et sa miséricorde (1-9). 

Une réforme spirituelle non seulement contribue à ôter du milieu du peuple 

de Dieu tout ce qui est mauvais, mais elle donne encore un fardeau pour 

tous ceux qui se sont éloignés de Dieu ou qui ne le connaissent pas. Les 

gens du royaume du Nord traitèrent les messagers d’Ezéchias avec mépris : 

mais on riait à leur sujet et l’on se moquait d’eux. Quelques-uns, malgré 

tout, s’humilièrent et vinrent à Jérusalem pour la Pâque (10). Nous 

rencontrerons toujours des gens qui se moquent de l’évangile, mais cela ne 

doit pas nous décourager. Il y aura aussi des cœurs que le Seigneur ouvrira 

afin qu’ils répondent à notre message. Persévérons car notre travail n’est 

pas vain dans le Seigneur (1 Corinthiens 15:58). 

En Juda aussi la main de Dieu agit pour leur donner un même cœur et leur 

faire exécuter l’ordre du roi et des ministres, selon la parole de l’Eternel 

(12). L’expression : la main de Dieu parle de sa puissance. Lorsque la 

main de Dieu est sur nous, nous expérimentons sa bénédiction et sa 

puissance dans notre vie. Une des preuves de la bénédiction de Dieu est 

l’amour pour sa parole et le désir de lui obéir. 

 

 

 

 

 

 



20 DECEMBRE                      2 Chroniques 30:13-27 

Leur prière parvint jusqu’à la sainte demeure de l’Eternel, dans les cieux 

Une grande assemblée se réunit à Jérusalem pour la fête des pains sans 

levain (la Pâque). La fête ne fut pas célébrée le premier mois comme le 

commandait la loi de Moïse, mais les circonstances étaient exceptionnelles 

(2-3). Ezéchias n’était pas coupable de négliger la parole de Dieu lorsqu’il 

ordonna de fêter la Pâque le deuxième mois ; la loi de Moïse prévoyait un 

cas semblable (Nombres 9:1-11). 

Les sacrificateurs et les Lévites, saisis de confusion, s’étaient sanctifiés 

(15). C’était parce qu’ils ne s’étaient pas préparés que la fête n’avait pas 

lieu à l’époque habituelle. La main de Dieu qui était sur Juda amenait les 

gens à prendre conscience de leur propre péché, c’est ainsi que les 

sacrificateurs et les Lévites furent saisis de honte. Parmi les habitants du 

royaume du Nord, un grand nombre n’avait pas observé la purification 

rituelle avant de manger la Pâque. Ezéchias confessa qu’ils avaient eu tort, 

mais ces gens avaient beaucoup à apprendre car la vraie religion n’était plus 

enseignée en Israël à cette époque. Le roi pria pour eux et l’Eternel l’écouta 

(17-20). Nous avons ici une leçon pour ceux d’entre nous qui se 

considèrent comme des chrétiens mûrs. Les nouveaux convertis qui 

connaissent peu la Bible ont parfois un comportement qui n’est pas tout à 

fait droit ou correct. Souvenez-vous qu’ils ont beaucoup à apprendre ; ils 

ont besoin de vos encouragements affectueux, de vos enseignements tirés 

de la parole de Dieu et de vos prières. 

Ezéchias encouragea les Lévites dans leur tâche pour le Seigneur (22). Le 

roi comprit que leur service était d’une importance vitale pour la santé 

spirituelle de la nation. Le travail des prédicateurs et enseignants de la 

parole de Dieu est toujours essentiel. Lorsqu’on ignore la parole de Dieu, la 

confusion s’installe dans l’église avec une dérive vers le mal. Priez pour 

votre pasteur et pour tous ceux qui enseignent la Bible. 

Cette Pâque fut l’occasion du plus grand élan de joie observé lors d’une 

fête depuis le temps de Salomon (26). Le chapitre se termine par un verset 

encourageant : … et leur prière parvint jusqu’à la sainte demeure de 

l’Eternel dans les cieux (27). Si nous cherchons à plaire à Dieu et à obéir 

à sa parole, il nous entendra et il répondra à nos prières. 

 

 



21 DECEMBRE                    2 Chroniques 31:1-21 

Il agit selon le bien, la droiture et la vérité, devant l’Eternel 

Après la Pâque, la lutte contre l’idolâtrie se poursuivit dans le pays et 

même s’étendit dans certaines régions du royaume du Nord (1). Ezéchias 

rétablit le modèle de culte et de sacrifices comme il est écrit dans la loi de 

l’Eternel (2-3). Il fournit les animaux nécessaires aux holocaustes qui 

étaient sacrifiés chaque jour et pendant les fêtes (3). Il ordonna au peuple de 

pourvoir aux besoins des sacrificateurs et des Lévites, afin qu’ils restent 

fermes dans la loi de l’Eternel (4). Ezéchias reconnaissait que les serviteurs 

de Dieu devaient être soutenus par le peuple. Ce principe se trouve aussi 

dans le Nouveau Testament : Le Seigneur a établi comme règle que ceux 

qui annoncent l’Evangile vivent de l’Evangile (1 Corinthiens 9:13-14; 

1 Timothée 5:17-18). Nous avons l’obligation expresse de rémunérer 

ceux qui prêchent fidèlement l’évangile. Les églises qui n’ont pas de 

pasteur devraient s’approcher de l’Eternel et le prier d’envoyer un homme 

fidèle pour les diriger et aussi se préparer à donner généreusement pour 

soutenir un tel homme. Si nous honorons Dieu, il nous honorera. 

L’ordre donné par Ezéchias au peuple afin qu’il pourvoie à l’entretien des 

sacrificateurs et des Lévites suscita une générosité débordante, il y avait 

plus que nécessaire. Le souverain sacrificateur dit au roi : L’Eternel a béni 

son peuple ; quant au surplus, c’est cet amoncellement que voici (10). 

Quelle transformation en si peu de temps, après que le Seigneur eût abaissé 

Juda dans une condition si misérable sous le règne du mauvais roi Ahaz 

(28:19) ! 

Nous trouvons dans la fin du chapitre les noms des sacrificateurs et des 

Lévites qui avaient des responsabilités dans la réforme organisée par 

Ezéchias. Nous lisons encore le secret de la prospérité du règne d’Ezéchias 

aux versets 20 et 21 : Il agit selon le bien, la droiture et la vérité, devant 

l’Eternel, son Dieu. Dans toute l’œuvre…en recherchant son Dieu, il agit 

de tout son cœur et il eut du succès. Priez afin que Dieu vous aide à le 

servir de tout votre cœur. 

 

 

 

 

 



22 DECEMBRE                                 2 Chroniques 32:1-19 

Avec nous l’Eternel, notre Dieu, qui nous aidera et qui soutiendra nos 

combats 

Lorsque nous cherchons à honorer Dieu, le diable va obligatoirement le 

remarquer et semer le trouble ! Après qu’Ezéchias eût démontré sa fidélité, 

Sennachérib, le roi d’Assyrie, envahit Juda avec une immense armée (1). 

Par cette attaque, Satan voulait détruire le peuple fidèle à Dieu, mais Dieu 

désirait le fortifier au travers de l’épreuve. Le livre des Actes est une 

démonstration du fait que, lorsque Dieu est à l’œuvre, il y a une vive 

réaction du diable. Si vous voulez être fidèles au Seigneur, ne soyez pas 

surpris des attaques de Satan, mais souvenez-vous que votre Sauveur est 

plus fort que le malin. 

Ezéchias rassembla ses ministres et ses chefs militaires pour planifier la 

défense. Ils privèrent leurs adversaires de toute alimentation en eau puis 

renforcèrent les murailles de Jérusalem (3-5). Il encouragea le peuple à se 

montrer fort et courageux et à ne pas craindre l’ennemi : Car avec vous il y 

a plus qu’avec lui : avec lui il y a un bras de chair, et avec nous l’Eternel, 

notre Dieu, qui nous aidera et qui soutiendra nos combats. Le peuple fut 

fortifié par ces paroles (6-8). Il nous arrive souvent de trébucher dans 

l’épreuve parce que nous ne prenons pas l’épée de Dieu ! 

Les Assyriens usèrent de la guerre psychologique pour tenter de miner la 

confiance du peuple en son Dieu. Ils défièrent Jérusalem afin de contraindre 

le peuple à se soumettre et ils s’exprimèrent en langue hébraïque afin que 

chacun puisse comprendre leurs menaces (18). Ils dirent des mensonges au 

sujet d’Ezéchias qui n’avait pas détruit les autels de l’Eternel mais bien 

ceux des idoles (12). Ils n’avaient pas tort, par contre, de mépriser les 

vaines idoles des nations qu’ils avaient conquises. Mais ils prononcèrent 

des blasphèmes contre Dieu en le plaçant sur le même niveau que ces 

dieux-là et en se moquant du conseil donné par Ezéchias, à savoir se confier 

en l’Eternel (13-19). Ceux qui se rient de Dieu se trouvent sur un chemin 

périlleux, c’est ce que les Assyriens allaient bientôt comprendre ! 

N’oubliez jamais, lorsque vous passez par les épreuves et lorsque votre 

foi en Dieu se trouve menacée, qu’il est avec vous et qu’il vous aidera à 

combattre. Faites-lui confiance, il ne vous fera jamais défaut !  

 

 



23 DECEMBRE                             2 Chroniques 32:20-33 

Mais Ezéchias ne répondit pas au bienfait qu’il avait reçu 

Dans un temps de crise, Ezéchias et le prophète Esaïe firent ce que nous 

devrions aussi faire en de telles circonstances, ils se mirent à prier à ce 

sujet et ils crièrent vers le ciel (20). L’Eternel écouta et il envoya un ange 

pour détruire la puissante armée des Assyriens. Plus tard, Sennachérib fut 

assassiné dans le temple de son dieu. Il paya cher son mépris du Dieu 

vivant ! La nouvelle de la défaite des Assyriens se répandit au loin et 

beaucoup de gens, se trouvant en sécurité, apportèrent des offrandes pour le 

temple et des présents à Ezéchias (21-23). 

A l’époque de l’invasion assyrienne, le roi Ezéchias était très malade ; il 

souffrait probablement d’une infection généralisée qui avait produit un 

important ulcère (24; cf. 2 Rois 20:7). Esaïe lui envoya un message de la 

part de Dieu annonçant qu’il allait mourir. Dans sa détresse, le roi fit ce qui 

était juste en s’approchant de Dieu dans la prière (2 Rois 20:1-3). Le 

Seigneur guérit Ezéchias et lui accorda quinze années supplémentaires. 

Afin de confirmer cette promesse, il accomplit un miracle et fit reculer 

l’ombre de dix degrés sur le cadran solaire (2 Rois 20:5-11). 

Les années ajoutées à sa vie tournèrent au désastre pour Ezéchias qui 

succomba au péché d’orgueil : Mais Ezéchias ne répondit pas au bienfait 

qu’il avait reçu, car son cœur devint arrogant (25). Le roi, par vanité, 

exposa tous ses trésors aux émissaires babyloniens qui lui rendaient visite ; 

nous n’avons aucune mention de sa reconnaissance à l’égard de Dieu pour 

la délivrance opérée face aux Assyriens ni pour sa guérison (31). L’Eternel 

envoya Esaïe pour l’avertir que tous les trésors qu’il avait si fièrement 

exhibés seraient pillés par les Babyloniens et que ses descendants seraient 

emmenés captifs (2 Rois 20:14-19).  

La vie d’Ezéchias fut gâchée par l’orgueil. Nous tomberons dans le même 

péché si nous oublions que nous n’avons aucune force en nous-mêmes pour 

avancer dans la vie chrétienne. Nous devons dépendre humblement du 

Seigneur en tout temps et cela se voit lorsque nous nous approchons 

quotidiennement de lui dans la prière. Si vous pensez que vous pouvez tenir 

avec vos propres forces, prenez garde ! (1 Corinthiens 10:12). Comment 

rendez-vous à Dieu tout ce qu’il a fait pour vous ? 

 

 



24 DECEMBRE                           2 Chroniques 33:1-20 

Lorsqu’il fut dans la détresse, … il s’humilia profondément … il lui 

adressa ses prières 

Manassé naquit pendant les années supplémentaires accordées par le 

Seigneur à Ezéchias. Il subit peut-être des influences contradictoires suite 

au déclin spirituel de son père au cours de ces années. Il avait seulement 

douze ans lorsqu’il accéda au trône et son règne fut le plus long de 

l’histoire de Juda. Manassé plongea la nation dans la corruption la plus 

effroyable pendant un long règne de terreur ; de plus il adorait les idoles. Il 

fit reconstruire les hauts lieux que son père avait détruits et il profana la 

maison de l’Eternel en introduisant des autels païens dans ses parvis, et une 

idole dans ses murs. Il offrit ses enfants en sacrifice au dieu Moloch dans la 

vallée du fils de Hinnom. Il encouragea l’occultisme, il s’entoura de 

magiciens et consulta les médiums (1-7). Manassé incita le peuple de Juda 

à commettre plus de mal que toutes les nations que Dieu avait chassées de 

Canaan (9). Il fut un assassin qui répandit beaucoup de sang innocent 

(2 Rois 21:16). 

Manassé refusa d’écouter Dieu et le Seigneur se servit des Assyriens pour 

le punir. Ils l’emmenèrent à Babylone (alors sous le joug des Assyriens) 

avec des chaînes et un crochet dans les narines (11). Le Seigneur toucha le 

cœur de Manassé pendant qu’il était prisonnier à Babylone : Lorsqu’il fut 

dans la détresse, il implora l’Eternel, son Dieu, et s’humilia 

profondément … il lui adressa ses prières (12-13). Cela vous surprendra 

peut-être qu’un homme si mauvais s’approche de Dieu. Encore plus 

étonnant, Dieu l’écouta et le rétablit dans son royaume. La grâce de Dieu 

est merveilleuse. Nul ne se trouve hors de portée de son pardon et de 

son amour ! Manassé entreprit de réparer le mal qu’il avait fait et il 

ordonna au peuple de Juda de servir l’Eternel (15-16). 

Si vous priez pour un incroyant qui ne montre aucun signe d’intérêt pour 

Dieu, souvenez-vous de Manassé et persévérez dans la prière. Si vous 

pensez que vous êtes un trop grand pécheur pour que Dieu vous sauve, 

souvenez-vous de Manassé, humiliez-vous et cherchez Dieu.  

 

Je crois, Seigneur, que tu pardonnes celui qui vient à toi ; 

Je sais qu’à tout pécheur tu donnes la vie par ta croix. 

J. Decorvet-Blocher 



25 DECEMBRE                                     2 Chroniques 33:21-25 

Il ne s’humilia pas devant l’Eternel 

Vers la fin de sa vie, Manassé se repentit de son péché et Dieu lui pardonna 

ses fautes, mais les conséquences d’une vie dépravée devaient peser sur 

Juda (cf. 2 Rois 23:26; 24:3; Jérémie 15:4). Même si nous nous repentons 

de nos péchés et obtenons le pardon de Dieu, nous ne pouvons pas effacer 

le mal que nous avons fait à d’autres par nos péchés passés. Amôn était 

plongé dans cette pourriture. Il était marqué par les mauvaises voies de son 

père et même la repentance de Manassé ne le conduisit pas à changer son 

mode de vie pécheur. Nos enfants suivront plus facilement un mauvais 

exemple qu’un bon. Les parents chrétiens ont la grande responsabilité 

d’éduquer leurs enfants dans la sainteté. 

Le nouveau roi s’endurcit dans ses mauvaises voies : Il ne s’humilia pas 

devant l’Eternel, comme son père Manassé s’était humilié, car lui, Amôn, 

se rendit encore plus coupable (23). Ce verset démontre qu’Amôn était 

bien conscient du fait que ses mauvaises actions offensaient Dieu mais qu’il 

refusait obstinément de se détourner de son péché. Le Seigneur mit fin à 

son règne après deux années et il fut assassiné (21-25). 

Le verset 23 nous donne un enseignement sur la nature de la repentance. 

Amôn ne s’humilia pas devant l’ETERNEL. La vraie repentance consiste 

à voir le mal dans notre propre cœur et à avoir honte de notre péché (cf. 

Luc 15:17-19). Nous nous humilions alors devant le Seigneur et 

attendons son pardon. 

 

Nous nous courbons, ô notre Père,  

Devant ta sainte majesté. 

Prends en pitié notre misère, efface notre indignité. 

J.M. Nicole 

 

 

 

 

 

 



26 DECEMBRE                 2 Chroniques 34:1-13 

Il se mit à rechercher le Dieu de David, son père 

Josias fut le dernier bon roi qui régna sur Juda avant la captivité du peuple à 

Babylone. Il accéda au trône à l’âge de huit ans et comme il était encore 

jeune, il se mit à rechercher le Dieu de David, son père (avant l’âge de 

seize ans; 1-3). L’expression David, son père signifie « son ancêtre David ». 

Remarquez que David est cité en exemple pour les rois (cf. 28:1; 29:2). 

Josias portait une lourde responsabilité envers sa nation et il ne pouvait pas 

rechercher l’Eternel tout en tolérant le mal en Juda. Quatre ans plus tard, il 

purifia soigneusement le pays de toute idolâtrie et, dans la dix-huitième 

année de son règne, il fit réparer la maison de l’Eternel (4-8). Si nous 

recherchons Dieu, nous devons nous débarrasser de tout comportement 

pécheur qui pourrait entraver notre communion avec lui. 

Si nous recherchons Dieu et obéissons à sa parole, nous connaîtrons sa 

bénédiction ; cela se trouva vérifié de plusieurs manières lors de la 

réparation du temple : 

• A cette époque, les gens du royaume du Nord avaient été emmenés en 

captivité par les Assyriens, mais ceux qui avaient échappé à la 

déportation participèrent financièrement aux travaux (9). 

• Les artisans et les ouvriers agirent avec probité dans leur travail (12). 

• Le livre de la loi de L’Eternel fut retrouvé pendant les travaux (14). 

Le père de Josias avait été un homme corrompu et on peut se demander ce 

qui avait incité le jeune roi à rechercher l’Eternel. Cette époque fut marquée 

par le ministère des prophètes et les paroles de Jérémie, Sophonie, Nahum 

et Habaquq ont certainement touché Josias. C’est là un encouragement pour 

les pasteurs, enseignants de groupes d’étude biblique, d’écoles du dimanche 

et autres enseignants de la parole de Dieu. Nous sommes peut-être 

oppressés par la perversité du monde, mais persévérons en cherchant le 

Seigneur dans la prière et en le servant. Nous savons par l’histoire de 

l’église, que dans les circonstances les plus sombres et décourageantes, 

Dieu agit de façon merveilleuse ! 

 

 

 

 



27 DECEMBRE                                        2 Chroniques 34:14-33 

Parce que ton cœur a été touché, parce que tu t’es humilié 

Josias rechercha l’Eternel qui lui répondit dans la dix-huitième année de 

son règne par la découverte du livre de la loi. C’était le livre de 

Deutéronome qui se désigne lui-même comme le livre de la loi 

(Deutéronome 29:21; 30:10). Chaphân, le secrétaire, lut le livre devant le 

roi, qui fut profondément touché. Il comprit que le jugement divin était prêt 

à tomber sur Juda à cause de la méchanceté de ses prédécesseurs qu’il 

s’agisse des chefs ou du peuple. Il déchira ses vêtements en signe de 

tristesse et de deuil à cause des péchés de la nation (14-21; cf. Deutéronome 

28:15-68). 

Le Seigneur rassura Josias par le moyen de la prophétesse Houlda (22-28). 

Il disait ceci : Parce que ton cœur a été touché, parce que tu t’es humilié 

devant Dieu ... moi aussi, j’ai entendu (27). Le Seigneur promit à Josias 

que même s’il allait envoyer le malheur sur Juda, ce ne serait pas pendant 

sa vie. Quel effet la lecture de la parole de Dieu ou la prédication ont-

elles sur vous ? Votre cœur est-il touché ou reste-t-il endurci ? Est-ce 

que vous obéissez à la parole ou bien est-ce que vous vous rebellez 

contre elle ? Vous êtes-vous jamais humiliés devant le Seigneur, avez-

vous pleuré sur votre péché ? Si votre cœur est touché, Dieu entendra vos 

prières. 

Tu seras seul toute ma gloire,  

Car tout ce dont je me vantais 

M’empêcherait encore de croire  

Qu’en ta mort seule j’ai la paix.     

Ch. Rochedieu 

Josias rassembla les anciens de Juda et le peuple de Jérusalem afin qu’ils 

écoutent les paroles du livre de l’alliance. Il conclut cette alliance : suivre 

l’Eternel et observer ses commandements … de tout son cœur et de toute 

son âme. Durant toute sa vie, il dirigea la nation selon la volonté de Dieu 

(29-33). Cherchez-vous à obéir à Dieu de tout votre cœur et de toute votre 

âme (31) ? 

 

 

 



28 DECEMBRE          2 Chroniques 35:1-19 

Il … les affermit dans le service de la maison de l’Eternel 

Lorsque Juda s’éloignait de l’Eternel, les grandes fêtes comme la Pâque 

n’étaient pas observées correctement ou même abandonnées. Lorsqu’un 

bon roi cherchait à réformer la vie religieuse de la nation, il veillait à ce 

qu’on fête la Pâque (cf. 30:1). Josias ne fut pas une exception ! C’est au 

cours de la dix-huitième année de son règne, lorsqu’on redécouvrit le livre 

de la loi, que Josias donna l’ordre d’observer la fête de la Pâque (19). Il 

établit des sacrificateurs dans leurs fonctions et les affermit dans le service 

de la maison de l’Eternel (2). Leur fonction englobe ici l’observation de la 

fête (10-11, 16). Il les encouragea au service selon la parole de l’Eternel 

(6). Il est bon d’avoir du zèle pour Dieu, mais s’il n’est pas orienté par 

l’Ecriture, il peut causer des dégâts. La vie chrétienne n’est pas facile et 

nous devons mener des batailles spirituelles. Cherchons continuellement à 

nous encourager les uns les autres. 

Josias fut un modèle de générosité envers ceux qui ne pouvaient pas fournir 

le sacrifice pour la Pâque et les ministres suivirent son exemple en donnant 

volontairement au peuple (7-8). Le fait que les membres d’une église locale 

soient conscients des besoins les uns des autres et se préoccupent 

concrètement de leurs frères est une preuve de la bénédiction de Dieu sur 

cette assemblée (cf. Actes 4:32-37). 

Nous trouvons dans ces versets un autre défi bien pratique, lancé à tout 

croyant. Nous n’observons plus la fête de Pâque car Christ est notre Pâque 

(1 Corinthiens 5:7). Il commande, cependant, à chaque croyant, d’être 

baptisé. C’est une partie importante de notre obéissance en tant que 

disciples (Matthieu 28:19). Il nous commande aussi de nous souvenir de sa 

mort en prenant la Cène (1 Corinthiens 11:23-32). Si nous aimons notre 

Sauveur et désirons lui plaire, nous obéirons à ses commandements (Jean 

14:15). Il se peut que vous n’ayez pas suivi le Seigneur dans le baptême, 

pourquoi cela ? Si vous négligez de vous approcher de la table du 

Seigneur, aurez-vous une excuse devant lui ? Il ne suffit pas d’avoir la 

parole de Dieu sur les lèvres, il faut aussi lui obéir ! (Matthieu 7:24; 

Jacques 1:22). 

 

 

 



29 DECEMBRE                       2 Chroniques 35:20-27 

Josias … sans écouter les paroles de Néko, qui venaient de la bouche de 

Dieu 

Des hommes de Dieu peuvent parfois agir sur un coup de tête et c’est un 

acte insensé qui devait coûter la vie à Josias et mettre fin à la grande 

réforme entreprise en Juda. Le roi d’Egypte cherchait à traverser Juda pour 

aller se battre contre les Assyriens qui étaient aussi les ennemis de Juda. 

Josias refusa le passage au pharaon Néko et, contre tout bon sens, voulut 

livrer bataille aux Egyptiens. Le roi d’Egypte lui dit alors que c’était Dieu 

qui lui avait ordonné de se battre contre les Assyriens et que Josias ne 

devait pas s’interposer, sinon Dieu le détruirait (20-21). Mais Josias agit … 

sans écouter les paroles de Néko, qui venaient de la bouche de Dieu (22). 

Josias fut mortellement blessé dans la bataille ; le prophète Jérémie et tout 

le peuple de Juda se lamentèrent sur lui (23-25). 

Des ennemis païens pouvaient déclarer que Dieu était avec eux alors qu’il 

ne l’était pas (cf. 2 Rois 18:25). Josias avait peut-être de bonnes raisons de 

mettre en doute les paroles de Néko, mais nous ne lisons pas dans le texte 

qu’il avait cherché l’Eternel ou consulté le prophète avant cette dangereuse 

entreprise (21-22). Pourquoi Josias s’était-il déguisé en partant pour la 

bataille s’il était si sûr que Dieu était avec lui ? Sa mort allait initier une 

période de grande instabilité en Juda qui se termina avec la déportation à 

Babylone environ vingt-trois années plus tard. 

Josias, lorsqu’il entreprit de réformer la vie religieuse de Juda, s’engagea 

dans une bataille spirituelle. C’est par folie qu’il s’engagea dans une 

bataille terrestre qui n’était pas nécessaire et qui lui coûta la vie. Satan 

attend le moment propice pour faire tomber les serviteurs de Dieu et 

nous devons être constamment sur nos gardes afin qu’il ne réussisse 

pas. Etes-vous prêts à écouter les conseils de vos amis croyants ou même 

de non chrétiens lorsque vous vous lancez dans un projet dangereux ? Le 

Seigneur peut se servir même de non croyants pour nous avertir tout 

comme il a utilisé Néko pour avertir Josias. Soyez sobres, veillez ! Votre 

adversaire, le diable, rôde comme un lion rugissant, cherchant qui dévorer 

(1 Pierre 5:8). 

 

 

 



30 DECEMBRE                  2 Chroniques 36:1-21 

Sans remède 

Après la mort de Josias, trois de ses fils et un de ses petits-fils régnèrent sur 

Juda pendant une période de vingt-trois ans : 

• Yoahaz régna seulement trois mois avant que les Egyptiens ne le 

détrônent pour le remplacer par son frère, Yehoyaqim (1-4; cf 2 Rois 

23:32-34). 

• Yehoyaqim régna pendant onze ans, et son fils Yehoyakîn pendant 

trois mois (5-10). 

• Les Babyloniens assiégèrent Jérusalem après la mort de Yehoyaqim. 

Yehoyakîn se rendit et fut emmené en captivité à Babylone avec les 

meilleurs artisans et soldats de Juda (9-10; cf. 2 Rois 24:8-16). Cette 

première déportation, en l’an 597 avant J.C., précédait de onze ans 

l’exil du peuple de Juda. 

• Le roi de Babylone désigna Sédécias, le frère de Yehoyaqim, pour 

régner sur Juda. Son règne prit fin après onze ans, lorsqu’il se rebella 

contre les Babyloniens (11-20). 

Tous ces rois firent ce qui est mal aux yeux de l’Eternel (1-14; cf. 2 Rois 

23:32). Jérémie prophétisa pendant ces règnes mais il fut souvent persécuté 

(ex. Jérémie 38:1-6). Le Seigneur avertit à plusieurs reprises son peuple et 

ses chefs qu’ils allaient être punis pour leur méchanceté, mais ils 

méprisèrent ses messagers et les rejetèrent jusqu’à ce qu’il n’y ait plus de 

remède (16). Dieu fit venir les Chaldéens (les Babyloniens) contre Juda afin 

de juger cette nation corrompue (cf. 2 Rois 25:1-21). Jérusalem et le temple 

furent détruits et le peuple emmené à Babylone où ils endurèrent la 

captivité tout comme Jérémie l’avait annoncé (15-21). 

Sans remède. Quels mots effrayants ! Un homme ou une femme peut 

s’endurcir dans sa rébellion contre Dieu à un point tel que le Seigneur les 

livre à leur péché (Romains 1:24, 26, 28). Tous ceux qui méprisent la 

parole de Dieu et se moquent de l’évangile le font à leurs risques et 

périls ! Un homme qui mérite d’être repris et qui raidit la nuque sera brisé 

tout d’un coup et sans remède (Proverbes 29:1). Si vous ne vous êtes pas 

repentis de vos péchés, ne méprisez pas la Parole de Dieu, mais cherchez 

l’Eternel pendant qu’il se trouve (Esaïe 55:6). 

 



31 DECEMBRE                       2 Chroniques 36:17-23 

Afin que s’accomplisse la parole de l’Eternel 

A de nombreuses reprises, Jérémie avait averti le peuple de Juda ainsi que 

les mauvais rois qui régnèrent après Josias de l’imminence du jugement 

divin et de la dévastation, mais il avait été rejeté (cf. Jérémie 18:15-18; 

21:10). Jérusalem et le temple étaient maintenant en ruine, une partie de la 

population avait été massacrée et le reste emmené en captivité (17-20). Afin 

que s’accomplisse la parole de l’Eternel prononcée par la bouche de 

Jérémie ; jusqu’à ce que le pays ait joui de ses sabbats (21).  

Vous vous demandez peut-être ce que signifie la seconde partie du verset 

21 ? Il faut revenir au livre de Lévitique 26:31-35, sept cents ans avant 

l’époque de Jérémie. Un des éléments qui distinguait Israël des autres 

nations était l’observation du jour du Sabbat, mais le quatrième 

commandement avait été ignoré pendant la plus grande partie de son 

histoire et particulièrement pendant le règne des mauvais rois. Jérémie avait 

encouragé le peuple à se souvenir du jour du Sabbat ; il les avertit des 

conséquences liées à la désobéissance à ce commandement divin (Jérémie 

17:19-27). On devait aussi accorder à la terre un repos de Sabbat tous les 

sept ans et la laisser en jachère. Ce commandement avait également été 

ignoré. Le pays allait connaître soixante-dix années de repos parce qu’il se 

trouvait dépeuplé suite à la déportation de Juda à Babylone. 

Le livre se termine sur une parole de grâce et non de jugement. Dieu avait 

averti du jugement par la bouche de Jérémie (21) mais, par le même 

prophète, il annonça sa miséricorde (22; Jérémie 25:9-12; 29:10-13). Si 

l’on compte à partir de la captivité de Yehoyakîn qui eut lieu onze ans 

avant la destruction du temple, en 597 avant J.C., l’exil dura soixante-dix 

ans (9-10). L’Eternel réveilla l’esprit de Cyrus, roi de Perse, qui 

encouragea le peuple à retourner en Juda (22-23). Ce roi païen se montra 

généreux envers les Juifs parce que Dieu le lui avait mis à cœur. Dieu agit 

souverainement dans la vie de gens de toute sorte, y compris des chefs des 

nations (Proverbes 21:1). Cela devrait nous encourager à prier pour eux 

(1 Timothée 2:1-2). Qui sait les merveilles que le Seigneur désire 

accomplir ? 
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